
4h M E'OIvR tES Str R L'Is L'
MWmoire des , Sa Majeité en a été d'autant phtaCominiff n furpdifc, qu'on eft (comme vousres Ang1oi» fa-4$s Novembl. s,f-

SE RP4T4ONS d. Comnffaires disR;i

yebat les erreurs tant de fois réfutés de
. jqd'Oiph eLagen o6os, dé la pite

~1~'~ldtal n Ph~~irei In6Z6, & de l'entrét

a îe, de at« e ¢ & a legtion tq nra ji .
*nà étè haid¥e quet ans, cet écritr. & qui fe

sÇkrUtelditcp~ teus les hifioriçnsapar tous

o f dforgatipns mßmeg
on y avance que ces Anglois qu'on pré'tend $.

tieleds . - -aer-Lnµie prirent re'fôrt Fran-
gois ;rn ,veUt le protver par la capiulation. de
ieut flehAard',; nasie §ecftt capituratioft -rien

feecnrle ufuel-f antéûeiedd

On y parle auffi du trité. de treda, & A crtte
e çafion on oppofe ' â offediôn des Frhgoît

uftË ipofirafiion précédente & bien fondée qu'on at-
tribue aux Anglois, comme fi une poffeffion paffa-
Ébie ade dquerltea :ioga - fuivie, d'un- aba$do)
confiant de diX- ans, pouvoit etre oppofee à une
poffioa de quator $s;9ui, n'a Cté,nterrqm-
Rue que par une .gv yîolente & ptffagére.

e n4u t . ttrp .e dns ceter qu'u-
e oion dte 'fais, y rpty &et o towr1dic.

pons on croiroit fagç fort aw'r Commffaites Ar'-
ois de ce tenmps-1 , 4e le jeur attrib'ter : on eft
ailleps aùtoriré à les on 4ifculper par ue lettre
. C ,lIöiàreépas M::de Signelay, du ro
juile: 987., par uelle ilparqit qu'il ne reçut

pint ie réponfe îfq i émoire. L écrit dont1 il
s'agit fut fins, doute louvrage de quelque peifoan-
lie peu initruite ¯ul avoit effayd de fAire pne
répoaife qui efilft'e au ureau deS Plantailons,

îom-


